
Manger Jésus   ? - Jean 6.35-40

Que suis-je ? 
-Je suis quelque chose qui peut être petit...
-Je suis quelque chose que vous pouvez m'ôter de la bouche...
-Je suis quelque chose que pouvez avoir sur la planche... 
-Je suis quelque chose qui peut être complet, au lait, au chocolat ou aux raisins...
-Je suis... le pain.

Le pain est l'aliment de base de nombreuses civilisations et de nombreuses cultures depuis la nuit
des temps.

Selon le dictionnaire Larousse, le pain est aussi « le symbole de la nourriture, des aliments qui
entretiennent la vie ».

Mais savez-vous qu'il existe un aliment encore plus nourrissant que le pain, un aliment qui peut non
seulement entretenir notre vie terrestre mais aussi remplir nos coeur de nourriture et de joie pour
l'éternité ?

C'est ce que je vous propose de découvrir dans l'évangile de Jean.

Un évangile dans lequel Dieu se révèle par sa parole faite chair, son verbe incarné, son Fils
éternel qui s’est lui-même révélé en prononçant sept « Je suis » : « Je suis le pain de vie »
(6.35), « Je suis la lumière du monde » (8.12), « Je suis la porte des brebis » (10.7), « Je suis le bon
berger » (10.11), « Je suis la résurrection et la vie » (11.25), « Je suis le chemin, la vérité et la vie  »
(14.6), « Je suis le vrai cep » (15.l).

En prononçant ces sept paroles, Jésus s’identifie à Dieu qui s’est révélé de la même manière dans
l’Ancien Testament.

Quand Moïse demande à Dieu quel est son nom, Dieu lui répond : « Je suis » (Exode 3.14).

Autrement dit, quand Jésus dit « Je suis », il s'adapte au contexte juif de l’époque pour révéler sa
divinité et va confirmer cette identité en faisant des « signes » ou miracles.

Par exemple, quand Jésus dit « Je suis la lumière du monde », quel signe fait-il pour confirmer son
identité ? Il guérit un aveugle pour qu’il retrouve la vue et voie la lumière naturelle et spirituelle.

Autre exemple : quand Jésus dit « Je suis la résurrection et la vie », quel signe fait-il pour confirmer
son identité ? Il ressuscite un homme (Lazare) pour que tout le monde croie qu’il a le pouvoir de
ressusciter les croyants quand il reviendra.

Et quand Jésus dit « Je suis le pain de vie », il multiplie les pains (et les poissons) pour nourrir 5000
personnes (6.1-15) qui commencent à le suivre, non pas pour ce qu’il est mais pour ce qu’il fait, non
pas parce qu’elles ont compris l’identité de Jésus, mais parce qu’elles ont faim.

C’est à ce moment-là que Jésus leur dit qu’il veut leur donner autre chose à manger, non pas une
baguette, un pain au chocolat ou un pain aux raisins, mais le pain de Dieu, le vrai pain du ciel qui
peut donner la vie éternelle à tous ceux qui croient en lui.

Et ce vrai pain n’est autre autre que Jésus lui-même.



• L'identité de Jésus (v. 35-37)

Jésus est le pain de vie dans le sens où il peut nourrir et éternellement satisfaire tous ceux qui ont
faim : « Celui qui vient à moi n'aura jamais faim » (v. 35).

Mais de quelle « faim » s’agit-il ? La réponse se trouve dans la seconde partie du verset du verse 35 :
« Celui qui croit en moi n'aura plus jamais soif ».

Avez-vous remarqué que le verbe « venir » était mis en parallèle avec le verbe « croire » ? Ce qui
signifie que venir à Jésus revient à croire en lui.

Dans ce verset, Jésus est en train de s’identifier à la Sagesse de Dieu qui nous appelle à croire en
elle pour avoir la vie dans l’Ancien Testament :

La sagesse dit : Venez manger de mon pain et boire de mon vin que j'ai mélangé.
Abandonnez la naïveté et vous vivrez. Proverbes 9.5-6

Jésus est en fait la Sagesse de Dieu incarnée dont les paroles sont une source de vie : 

L'enseignement du sage est une source de vie pour détourner des pièges de la mort.
Proverbes 13.14

Jésus est la Sagesse de Dieu qui, en donnant sa vie pour le monde, pour vous et moi, peut nous
nourrir et nous faire vivre éternellement si nous venons à lui, si nous croyons en lui, si nous plaçons
notre confiance en lui.

Et même si les gens ne croient pas en lui (bien qu'ils l'aient vu de leurs propres yeux), Jésus
renouvelle son invitation à lui faire confiance :

Mais, je vous l'ai dit, vous m'avez vu et pourtant vous ne croyez pas. Tous ceux que le Père
me donne viendront à moi et je ne mettrai pas dehors celui qui vient à moi. » (v. 36-37)

Autrement dit, si vous venez à Jesus ou si vous êtes déjà venus a lui, c’est le signe que le Père vous
a donnés au Fils. 

Et si vous n’êtes pas encore venus à Jésus, qu’attendez-vous pour le faire ? Si vous venez à lui, il ne
vous rejettera pas. C’est ce que Jésus explique dans la seconde partie de notre passage : il est venu
faire la volonté du Père, accomplir la mission pour laquelle Dieu l’a envoyé.

• La mission de Jésus (v. 38-40)

En quoi consiste cette mission ?

-Garder : Ne perdre « rien » ou aucun de tous ceux que le Père a données au Fils (v. 39).

Autrement dit, dans sa souveraineté, le Père a prévu que des hommes viennent au Fils, croient en lui
pour avoir la vie et sa volonté, c’est qu’aucun ne se perde. Si vous croyez en Jésus, vous ne pouvez
donc pas « perdre » votre salut (une expression qui n’est d’ailleurs jamais employée dans la Bible).

-Ressusciter : Faire revenir à la vie tous ceux que le Père a donnés au Fils au dernier jour (v. 39-40)

Ce « dernier jour » ne fait pas référence au dernier jour de notre vie mais au dernier jour de



l'histoire de l'humanité, au jour du jugement où Jésus reviendra pour juger ceux qui ont refusé de
croire en lui et pour sauver ceux qui ont cru en lui. Ce jour-là, Jésus n'abandonnera pas ceux que le
Père lui a donnés mais les ressuscitera corporellement pour qu’ils soient avec lui.

-Sauver : Donner la vie éternelle à tous ceux qui voient le Fils et croient en lui (v. 40)

Dans ce verset, Jésus fait référence à un épisode de l'Ancien Testament (Nombres 21) où Dieu
envoie des serpents venimeux pour juger son peuple qui lui a désobéi dans le désert.

Le seul moyen d'échapper à la mort consiste à regarder un serpent de bronze élevé sur un bout de
bois. Bizarre (le serpent est un symbole du mal dans la Bible)...

Mais quand Jésus est élevé sur une croix où il devient lui-même le symbole du mal, où il porte nos
péchés à notre place, où il devient péché pour nous (2 Corinthiens 5.21), on comprend mieux le
sens du plan de Dieu.

De la même manière que le seul moyen d'échapper à la mort dans le désert consistait à regarder un
serpent, le seul moyen d'échapper au jugement de Dieu dans cette vie consiste à regarder Jésus, à
croire en lui pour avoir la vie.

Jésus est donc le pain de vie qui est descendu du ciel pour faire la volonté du Père et donner la vie
éternelle à tous ceux qui viennent à lui, à tous ceux qui croient en lui.

Quelles sont les implications de l'identité et de la mission de Jésus pour nous aujourd’hui ?

• « Manger » Jésus

Si Jésus est le pain de vie, la seule chose à faire pour ne plus avoir faim, pour avoir la vie, consiste à
le manger. C’est ce que Jésus lui-même nous invite à faire :

En vérité, en vérité, je vous le dis, si vous ne mangez pas la chair du Fils de l’homme et si
vous ne buvez pas son sang, vous n’aurez pas en vous la vie. Celui qui mange ma chair et
boit mon sang a la vie éternelle, et moi, je le ressusciterai au dernier jour. Car ma chair est
vraie nourriture, et mon sang vraie boisson. Celui qui mange ma chair et boit mon sang
demeure en moi et moi en lui. Et comme le Père qui est vivant m’a envoyé et que je vis par
le Père, ainsi celui qui me mangera vivra par moi. Tel est le pain qui est descendu du ciel  : il 
est bien différent de celui que vos pères ont mangé ; ils sont morts, eux, mais celui qui
mangera du pain que voici vivra pour l’éternité.          Jean 6.53-58

Dans ces versets, je ne pense pas que Jésus fasse référence au pain et au vin que nous prenons
symboliquement pendant la sainte cène (le repas du Seigneur), mais plutôt à son corps qui va être
crucifié et à son sang qui va couler pour nous sur la croix.

Pour nous aider à comprendre comment nous pouvons croire en lui, Jésus utilise un exemple tiré de
la vie de tous les jours : de la même manière qu’il est essentiel de manger (du pain) pour vivre
physiquement, il est essentiel de « manger » Jésus pour vivre spirituellement. 

Non seulement pour vivre mais aussi pour grandir dans la foi, dans l’espérance, dans l’amour, dans
la paix quand on est inquiet, dans la patience avec ses enfants, dans la maîtrise de soi quand un
chauffard nous coupe la route, dans la sainteté quand on « surfe » sur Internet...

Avez-vous besoin de faire des progrès dans tous ces domaines ? Si oui, où puisez-vous vos forces ? 



En vous-mêmes ou en Jésus, qui est l’exemple par excellence de la foi, de l’espérance, de l’amour
mais aussi de la paix dans l’angoisse, de la patience dans la souffrance, de la maîtrise de soi dans
l’adversité, de la sainteté dans la tentation ?

En fait, l’une des questions qui se pose pour nous est la suivante : croyons-nous en Jésus
simplement parce que nous avons faim de confort matériel (une vie sans problème) ou parce que
nous avons faim de croissance spirituelle ?

Croyons-nous en Jésus simplement pour ce qu’il peut nous donner ou pour ce qu’il est ?

Dans le but de faire des progrès dans notre vie de disciple, nous utilisons le REAL journal dans
notre église. Ce journal nous permet non seulement de Lire (Read) la Bible à raison d’un ou deux
chapitres par jour, mais aussi de s’Engager (Engage) dans la prière pour les autres, d’Abonder
(Abound) dans l’amour et de Vivre (Live) pour Christ.

Pourquoi ne pas essayer d’utiliser ce journal pendant un mois ou même une semaine pour manger
Jésus, pour vous nourrir de lui et grandir en lui ?

C’est lui et lui seul qui a les paroles de la vie éternelle ? Vers qui d’autre irions-nous ?
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